
Obsèques de YAYO, mardi 19 mai 2020 à Laviron 
 

Yayo est passé dans la vie de beaucoup de ceux qui liront ce texte, en particulier des gens de 

Saint-Loup-sur-Semouse. C'est Monseigneur Bouilleret qui a présidé cette célébration à Laviron, en 

présence de la famille de Yayo, quelques amis et quelques prêtres. Michel qui a vécu avec lui la plus 

belle des amitiés est aussi bien entouré. Le P. Jean Kita assure la partie chant, le P. Bernard Garret 

l'homélie. Quand notre communauté pourra se rassembler plus largement, nous prendrons le temps 

dans une messe du Dimanche, de faire mémoire de la vie de Yayo, de son ministère de prêtre, tous 

ensemble 

 

Mot de mémoire écrit par Gerard Rigallaud 
Avec la même discrétion qui fut la sienne tout au long de sa vie, Yayo est parti ce vendredi vers un 

monde meilleur, laissant dans la peine les siens, ses amis, ses anciens paroissiens auxquels, pour 

beaucoup, il était resté très attaché et qui le lui rendaient bien ! 

Yayo a quitté le berceau familial tout jeune, à 11 ans, pour entrer au petit séminaire de Maîche… il a 

été ordonné prêtre en 1957 à Besançon, rappelant volontiers qu’il avait été marqué par la grande foi de 

sa maman qu’il voyait prier à genoux à la cuisine. 

Yayo a servi le Seigneur et ses frères dans le département de Haute-Saône essentiellement , comme 

curé de plusieurs paroisses mais aussi comme accompagnateur de groupes de jeunes chez qui il a laissé 

d’impérissables souvenirs… camps de vacances à vélo, tournois sportifs, mouvement MRJC. Le sport 

a tenu une belle place dans sa vie personnelle ! 

C’est en 2001 qu’il a quitté la paroisse de Jussey et a été accueilli à l’abbaye Saint-Colomban à 

Luxeuil qui devenait son dernier havre actif… où il a pu faire équipe en bonne harmonie avec les 

responsables de la maison… où il a laissé, comme dans chaque paroisse, des empreintes fortes. 

 
En 2013, il a accepté de se retirer à Fresse, chez Michel devenu pour lui l’ami fidèle et dévoué. Il y a 

coulé des jours heureux…Mais la vieillesse et les ennuis de santé devenant plus difficiles à gérer, c’est 

à l’EHPAD de Saint-Loup sur Semouse qu’il a été accueilli en 2018… Saint-Loup qui n’avait pas été 

choisi au hasard… c’est là qu’il avait servi comme curé pendant plusieurs années et avait rencontré 

une famille devenue très proche…louant avec elle une amitié indéfectible ! 

Yayo a su mettre au service du Seigneur et de tous ceux qu’il côtoyait, de belles qualités humaines : 

tolérance, bienveillance, écoute, fidélité… 

Demandons-lui, à l’heure de son passage, de veiller sur tous ceux qu’il a aimés et en particulier sur 

Michel, son dernier ange gardien. « Maintenant, Ô Maître Souverain, tu peux laisser ton serviteur s’en 

aller en Paix, selon ta parole » (Paroles du vieillard Siméon…) 

Selon le souhait de Yayo, je dépose au pied de son cercueil son inséparable sac de voyage ! 



Homélie donnée par le P. Bernard GARRET 

1ère lecture : Paul Apôtre aux Romains 8, 31 et ss 

Evangile de Jésus-Christ selon St Matthieu (Chapitre 5, versets 1 à 11) 

C’est la deuxième fois que j’entre dans cette église de Laviron.  La première fois, Xavier étant en 

panne de voiture, je l’avais conduit de Besançon jusqu’ici pour la Toussaint 1975 et, en cette occasion, 

je l’ai contemplé heureux de retrouver le 

terroir de son enfance. Mis à part ce 

jour-là où c’est moi qui tenais le volant, 

je peux dire qu’en bien d’autres 

occasions, c’est Xavier qui m’a conduit 

sur le chemin du bonheur. 

     « Transpirons le calme ! » me disait-

il, en prenant en main une soixantaine de 

jeunes excités, lors des retraites de 

profession de foi. Yayo était un homme 

heureux, transpirant un calme paisible 

avec foi et assurance. Heureux au milieu 

des camps de jeunes du MRJC. Heureux 

sur le terrain de foot ou au bord de la 

touche. Heureux au milieu de ses paroissiens ou des groupes accueillis à l’abbaye de Luxeuil. Heureux 

de tous les repas conviviaux partagés avec ses nombreux amis. Et, même ces années dernières où sa 

mémoire, lui faisait défaut, son regard transpirait toujours le bonheur de la rencontre avec ceux qui le 

visitaient.  

       J’utilise bien sur ce mot « heureux », dans les sens des béatitudes prononcées par Jésus, dans sa 

charte du bonheur. L’homme Jésus de Nazareth qui a prononcé le discours sur la montagne a été lui-

même un homme heureux. Certes, Jésus a souffert lors de son chemin de croix à Jérusalem. On peut 

même dire qu’il y sera rattrapé alors par son discours sur le bonheur.   

    = Heureux les pauvres de cœur ! Nous pensons à Jésus sur la croix, pauvre et dépouillé jusqu’à ses 

vêtements, pauvre de cœur parce que seul et lâché par ses amis. 

    = Heureux les miséricordieux ! C’est aussi Jésus qui s’écrie face à ses bourreaux : « Père, pardonne-

leur, ils ne savent pas ce qu’ils font ! » 

     = Heureux ceux qui ont faim et soif de la justice ! C’est encore Jésus sur la croix qui, en s’écriant : 

« J’ai soif ! » traduit par-là, qu’il a soif d’un monde autre, fait de paix, de justice et de fraternité. 

       Excepté ce chemin de croix, au long des pages de l’Evangile, on découvre un Jésus de Nazareth 

plein de santé et d’activité, qui est bien dans sa peau parce qu’il a dû être aimé dans son enfance, qui 

sillonne infatigablement les routes de Palestine, qui rayonne une force de pardon et de guérison, qui a 

un projet et un message, qui a des amis et des disciples… et surtout qui se pressent aimé par Dieu 

comme son Fils. 

     Jésus est toujours en mouvement, à la rencontre des autres et à l’écoute des appels de Dieu. Il est 

un homme actif et heureux parce qu’il donne sens à sa vie en l’offrant quotidiennement. Et par le 

don suprême de sa vie sur la croix, il débouchera dans le bonheur de la résurrection. 
 

      Comment ne pas faire le lien avec tant de souvenirs sur la manière dont Xavier a conduit sa vie 

parmi nous. A nos côtés, il a partagé la conviction de St Paul écrivant aux Romains : Rien ne pourra 

nous séparer de l’amour de Dieu qui est dans le Christ Jésus notre Seigneur. 

      Alors aujourd'hui, autour de Xavier, puissions-nous reprendre force et espérance. Si nous 

pensons que la vie n’est pas juste, ayons soif de faire advenir un monde meilleur par nos diverses 

capacités d’aimer et de donner. Que notre soif de justice et de bonheur fasse de nous des artisans de 

paix. Travaillons à rassasier la faim des autres. Et nous marcherons vers cette Terre Promise par 

Dieu, où nous serons totalement rassasiés de bonheur, à la suite du Christ dont nous fêterons 

l’Ascension après-demain. Amen. 



Prière universelle :  
Le célébrant : Frères et Soeurs, présentons au Seigneur notre prière, 

humblement et avec confiance. 

 

1) Seigneur, avec les prêtres qui l’ont connu et qui s’unissent cet après-midi à nous par la prière, nous 

te rendons grâce pour Yayo, ton serviteur. 

Témoin fidèle de ton Évangile et de l’Eucharistie, il a su être fraternel, à l’écoute de chacun.  

Accueille-le auprès de toi ! 

 

2) Seigneur, avec quelques membres de sa famille, nous sommes peu nombreux à entourer Yayo cet 

après-midi mais nous associons à notre prière les Communautés dont il a eu la charge pastorale… avec 

les personnes fidèles qui furent ses proches et qui l’ont entouré et servi durant ses dernières années, 

nous te rendons grâce. 

Sa sensibilité humaine a permis à beaucoup de retrouver auprès de lui un réconfort, une espérance. 

Accueille-le auprès de toi ! 

 

3) Seigneur, avec les nombreux jeunes qu’il a 

accompagnés et accueillis à de multiples occasions, avec 

ceux qu’il a éveillés à la Foi, nous te rendons grâce. 

Son ministère a été pour beaucoup source de Paix et de 

Joie. 

Accueille-le auprès de toi ! 

 

4) Seigneur, rassemblés cet après-midi autour de Yayo, 

notre frère, osons porter aussi dans notre prière nos 

frères chrétiens et les peuples du monde meurtris par la 

violence et la guerre, les victimes innocentes de tant de 

drames et de maladies. 

Sentons nous proches de tous ceux qui œuvrent sans 

relâche pour un monde réconcilié où régneront la justice 

et la Paix. 

Accueille, Seigneur, notre demande ! 

 

Conclusion par le célébrant : Dieu qui sauves tous les hommes et ne veux pas qu’un seul d’entre eux 

se perde, exauce la prière de ton peuple. Par Jésus. 

        

 

 

 


